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INTERVIEW Jean-Claude Mailly, secrétaire général de FO, juge le programme de Fillon « totalement 
irréaliste » et stigmatise « de graves risques sociaux et démocratiques »

« Avec ce projet, il y aura un effet boomerang »

Jean-Ciaude Mailly vendredi au siège <fe Fores ouvrière, ciliés imssicnac pour le jdo
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Le pays a-t-il besoin du choc 
libéral que prépare François 
Fillon?

A bsolum ent pas. En F rance 
comme dans les pays européens, 
nous sommes arrivés aux limites 
du néolibéralisme. Le résultat de 
ces po litiques, c ’e s t une c ro is­
san ce  faib le, un chôm age qui 
dem eure trè s  im p o rtan t e t des 
inégalités sociales qui augm en­
te n t. A jou ter à cela  un « choc 
libéral »ne  fera qu’affaiblir notre 
économie.
La suppression de
500.000 postes de fonctionnaire
vous semble-t-etle envisageable ?

C’est totalem ent irréaliste. Où 
va-t-on su p p rim er ces postes ? 
D ans les h ô p itau x , où to u t le 
m onde reco n n a ît q u ’il y a un 
vrai problème d’effectifs ? Dans la 
sécurité, où 18 millions d 'heures 
sup n 'ont pas été payées dans la 
police? Dans l’administration des 
finances, où les chutes d ’effectifs 
on t é té les plus im portantes ces 
dernières années? Je ne vois pas. 
Quelles en seraient les 
conséquences?

La désertification des services 
publics, avec de graves risques 
sociaux  e t dém ocratiques. On 
a le sen tim en t d ’ê tre  dans une 
république des comptables, où il 
s ’agit d ’abord d’afficher des mil­
liards d’économies. Ou peut-être 
que l’ob jec tif non avoué est de 
p rivatiser les services publics ? 
François Filfon envisage aussi fa 
possibilité pour les entreprises de

porter la durée hebdomadaire du 
travail à 48 heures. Qu'en 
pensez-vous?

C’est une mauvaise piste. En 
renvoyant à l’en trep rise  la m aî­
tr ise  du cho ix  su r le tem ps de 
travail, on accélère l’inversion 
de la h iérarchie des norm es, ce 
qui n’a jam ais amené d’évolution 
positive pour les salariés. Q uant 
à passer à 39 heures dans la fonc­
tion publique, c’est travailler plus 
pour gagner moins...
La réforme de l'assurance 
chômage, avec plafonnement et 
dégressivité des allocations, vous
convaînc-t-elle -------   -............ .......
davantage? „  , *,

c ’e s t une re- «  Peut-etre que
v e n d ic a tio n  du l’objectif est de 
p a tro n a t ! M ais • t
c ’est une erreu r : p r i v a t i s e r  l e s
ce  n ’e s t p as  en  services publics ? »
baissant l'alloca- ___________ _____________
tion qu’on aidera 
les gens à retrouver des emplois.
L’expérience le prouve.
Sur l’assurance-maladie, le 
candidat de la droite semble 
reculer. Cela vous rassure-t-îl ?

Dans le ton, il y a e ffec tive­
m en t un recul. On ne sa it plus 
trop  quelle sera  la p roposition  
exacte... Mais le principe d ’uni­
ve rsa lité  des p re s ta tio n s  do it 
r e s te r  in tan g ib le . D ire q u ’on 
ne co u v re  p lu s  que les « gros 
risques » ne peu t qu’accroître les 
inégalités, car ceux qui n’ont pas 
les moyens ne se couvriront pas.
Et la fin du monopole syndical au 
premier tour des élections 
professionnelles ?

C’est évidem m ent un danger.
On p o stu le  que les synd ica ts,

par défin ition , sont gênants, e t 
on te n te  de les co n to u rn er. Si 
on ouvre  le p rem ie r to u r  des 
é lec tions à to u t un chacun , on 
va trouver n’im porte quoi : des 
sy n d ica ts  jau n es  c réés p a r les 
pa trons, des syndicats confes­
sionnels, politiques ou régiona- 
listes... C’est la boîte de Pandore ! 
Vous avez récemment rencontré 
te président du Sénat, Gérard 
larcher. Que vous êtes-vous dit ?

Il n ’a pas pris d'engagements, 
mais j ’espère qu’il y aura des évo­
lu tions. C ar que sign ifie  ce tte  
volonté de Fillon d’al 1er vite ? Le 

reco u rs  aux  o r ­
donnances sans 
d iscussions?  Le 
49.3 ? Je rappelle 
que  la loi L a r­
cher, qui date  de 
2007, oblige un 
g o u v e rn e m e n t 
à c o n su lte r  les 

in te r lo c u te u rs  sociaux quand 
il veut p rendre des dispositions 
en  m atière  de travail. J ’espère  
donc que cette  loi Larcher sera 
respectée...
Face à une droite dure, vous 
préparez-vous à mener un 
combat dur?

On n’en est pas là aujourd’hui. 
Mais attention ! Si ce programme 
reste le même et qu’il y a passage 
en force, il y aura autom atique­
m ent un effet boomerang.
Force ouvrière s'engagera-t-elle 
dans ta campagne?

FO, com m e à son habitude, 
ne donnera aucune consigne de 
vote. Mais comm e le dit l’adage, 
« qui ne dit mot consent ». Donc 
on p rév ien t! •


